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INTRODUCTION

• Il faut connaître les caractéristiques des TSA et le fonctionnement cognitif particulier afin de 

comprendre le pourquoi et le comment des adaptations pour les apprentissages. 

• Les troubles du spectre autistique, TSA, sont des troubles neurodéveloppementaux, TND. Ils 

s'intègrent dans le champ du handicap mental. 

• Les TND sont des troubles qui apparaissent précocement durant le développement de 

l'enfant. Ils se caractérisent par des altérations qui ont un impact sur le fonctionnement global 

de la personne. On y retrouve les troubles de la communication, les troubles de l'attention / 

hyperactivité TDAH, le trouble développemental de la coordination, les troubles spécifiques 

des apprentissages et les TSA. 

• Philippe Garnier  Maître de conférences en sciences de l’éducation, INSHEA 

Site autisme-en-ligne.eu

Gratuit sur inscription,
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1. ORIGINES ET DEFINITIONS

• I.1. LES ORIGINES DE L’AUTISME

• Visionner la vidéo:
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https://vimeo.com/400895159

Extrait du film « Le cerveau 

d’Hugo » accessible sur You Tube



1.2. DEFINITION DE L’AUTISME7



2. MANIFESTATIONS DES TROUBLES ET PISTES DE 
REPONSES ADAPTEES

2.1. LE DEFICIT DE LA COMMUNICATION ET DES 

INTERACTIONS SOCIALES
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Site Participate

Accès libre
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2. MANIFESTATIONS DES TROUBLES ET PISTES DE REPONSES ADAPTEES



Site Participate
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2. MANIFESTATIONS DES TROUBLES ET PISTES DE REPONSES ADAPTEES



Visionner la vidéo « Un contact social étrange. » sur le site Participate.

Lien:

https://www.participate-autisme.be/fr/videos.cfm?videos_id=3

11

2. MANIFESTATIONS DES TROUBLES ET PISTES DE REPONSES ADAPTEES



Site Participate

Accès libre
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2. MANIFESTATIONS DES TROUBLES ET PISTES DE REPONSES ADAPTEES



Site Participate

Accès libre
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2. MANIFESTATIONS DES TROUBLES ET PISTES DE REPONSES ADAPTEES



Vidéo « Communication? » sur le site Participate

Lien:

https://www.participate-

autisme.be/go/fr/videos.cfm?videos_id=6&videos_section=1
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2. MANIFESTATIONS DES TROUBLES ET PISTES DE REPONSES ADAPTEES



ADAPTER SON LANGAGE AUX BESOINS

Vidéo « S’adapter pour faire progresser » du module les spécificités du langage et de 

la communication dans les troubles du spectre autistique (TSA) 

Site CanalAutisme.

Lien:

https://www.youtube.com/watch?v=NBB8kIszhfA&feature=emb_title

Site canalautisme.com

Accès gratuit
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2. MANIFESTATIONS DES TROUBLES ET PISTES DE REPONSES ADAPTEES



LES DIFFÉRENTS MODES DE COMMUNICATION 
POUR SE FAIRE COMPRENDRE

« L’autisme jour 

après jour. Agir 

pour l’aider ». 

Document 

téléchargeable en 

ligne sur le site 

Participate.
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2. MANIFESTATIONS DES TROUBLES ET PISTES DE REPONSES ADAPTEES



« L’autisme jour 

après jour. Agir 

pour l’aider ». 

Document 

téléchargeable en 

ligne sur le site 

Participate.

COMMENT S’ADRESSER AUX ENFANTS PORTEURS DE  TSA
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2. MANIFESTATIONS DES TROUBLES ET PISTES DE REPONSES ADAPTEES



2.2. CARACTÈRE RESTREINT ET REPETITIF DES 
COMPORTEMENTS, DES INTERETS
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2.2.1. Les intérêts spécifiques

C’est une préoccupation pour un ou plusieurs centres d’intérêts anormaux dans leur définition ou 

leur intensité 

Les centres d’intérêts anormaux dans leur définition font référence à des passions jugées

peu communes ou peu utiles, comme par exemple connaitre et collectionner tous les types de

piles qui existent ou connaitre tous les horaires des bus d’une ville.

Les centres d’intérêts anormaux dans leur intensité font plus référence au temps

important consacré à cet intérêt, sans que celui-ci paraisse anormal dans sa définition, par

exemple un enfant autiste qui se passionne pour les chats. Les chats sont des sujets d’intérêts

classiques pour les enfants, par contre c’est le temps qui y sera consacré qui sera considéré

comme hors de la norme

Site comprendre l’autisme
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts 



2.2.2. Les rigidités : 

Insistance sur la similitude, adhésion inflexible aux routines ou schémas ritualisés de comportement 

verbal ou non verbal 

Conséquences: 

Détresse extrême lors de petits changements, difficultés avec des transitions, les 

personnes doivent suivre le même itinéraire ou manger le même aliment tous les 

jours

Site comprendre l’autisme
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts 



Adaptations pour compenser les rigidités:

Instaurer des routines, anticiper les changements, rendre lisible le temps et l’espace

A.  Aménager l’espace

« L’autisme jour après jour. Agir pour l’aider ». 

Document téléchargeable en ligne sur le site Participate.

21

2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts 



« L’autisme jour après jour. Agir pour l’aider ». 

Document téléchargeable en ligne sur le site Participate.
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts 



B. Structurer le temps

« L’autisme jour après jour. Agir pour l’aider ». 

Document téléchargeable en ligne sur le site Participate.
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts 



« L’autisme jour après jour. Agir pour l’aider ». 

Document téléchargeable en ligne sur le site Participate.
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts 



2.2.3. Les stéréotypies

Ce sont des mouvements moteurs stéréotypés ou répétitifs, utilisation d’objets ou du discours 

(par exemple, stéréotypies motrices simples, alignement de jouets ou objets retournés, écholalie, 

phrases idiosyncratiques). Ils sont souvent représentés par le finger or hand flapping, le fait de battre 

des doigts ou des mains. Mais ils concernent également des mouvements de balancement que 

peuvent faire les personnes autistes. Un modèle d’interprétation de ces comportements consiste à 

considérer qu’ils sont liés à un besoin de stimulation sensorielle liée à un système de perception 

différent, en particulier le sens proprioceptif.

Site comprendre l’autisme
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts 



2.2.4. La perception sensorielle

A. Les particularités de perception sensorielle chez les porteurs de TSA

Les personnes autistes ont un fonctionnement en hyper ou hyporéactivité vis-à-vis des entrées 

sensorielles ou un intérêt inhabituel pour des aspects sensoriels de l’environnement (par exemple, 

indifférence apparente vis-à-vis de la douleur / de la température, réaction défavorable à des sons ou 

à des textures spécifiques, fascination visuelle de la lumière ou du mouvement).

Les personnes autistes sont soumises à des hypo et/ou hypersensibilités, lorsque les canaux de 

perceptions ne sont pas assez ou trop acérés. Carl Delacato (1974) établit la classification suivante :

hypersensibilité : les canaux sensoriels sont trop ouvert, et trop de stimulation/d’information 

sensorielle parviennent au cerveau qui ne peut tout gérer

hyposensibilité : les canaux sensoriels ne sont pas assez ouvert et trop peu de stimulation arrivent 

au cerveau qui se retrouve privé d’information

Site comprendre l’autisme
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

A. Les particularités de perception sensorielle chez les porteurs de TSA



« Quand j’étais petite, le bruit était une source permanente de problèmes. C’était 

comme si la roulette du dentiste avait touché un de mes nerfs. Cela provoquait une 

réelle souffrance. J’avais une peur bleue des ballons qui éclatent ; le bruit semblait « 

exploser » dans mon oreille. Les petits bruits qui semblent d’ordinaire facilement 

évacués me rendaient folle. Quand j’étais à l’université, le sèche cheveux de ma 

camarade de chambre me semblait faire le même bruit qu’un avion à réaction au 

décollage. » 

Temple Grandin

La pensée en images, p. 75
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

A. Les particularités de perception sensorielle chez les porteurs de TSA



Visionner la vidéo Sensory Overload

Lien:

https://www.youtube.com/watch?v=K2P4Ed6G3gw
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

A. Les particularités de perception sensorielle chez les porteurs de TSA



Il existe 7 sens 

liés au système 

perceptif.
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La difficulté à distinguer les informations d’arrière
plan et de premier plan

C’est ce qui est appelé gestalt perception c’est à dire la difficulté voir l’incapacité
pour les personnes autistes de sélectionner les informations sensorielles
pertinentes des informations sensorielles moins pertinentes. Les personnes autistes
perçoivent tous les stimuli de leur environnement sans filtre et sans sélection. Cela
peut être le cas pour un ou plusieurs sens à la fois. Un exemple que les chercheurs
retrouvent régulièrement chez les personnes autistes est la difficulté ou l’incapacité à
filtrer les sons. Pour les personnes autistes les “bruits de fond” comme le vent, les
conversations lointaines, les bruits des appareils électroménagers en fonctionnement
sont perçus avec la même intensité que la voix de la personne avec qui ils sont en
train d’échanger.

Site comprendre l’autisme
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle

A. Les particularités de perception sensorielle chez les porteurs de TSA



« Quand deux personnes parlent en même temps, il m’est difficile de me concentrer sur 

l’une des voix. Mes oreilles ressemblent à des microphones qui capteraient tous les sons 

avec la même sensibilité. Chez la plupart des gens l’ouïe ressemble à un microphone 

unidirectionnel qui ne capte que les sons de la personne vers qui il est dirigé. Lorsque je 

me trouve dans une pièce bruyante, je n’arrive pas à comprendre ce qui se dit, car je ne 

filtre pas le bruit de fond. Quand j’étais petite les fêtes de famille bruyantes m’affolaient ; 

je n’arrivais plus à me contrôler et je piquais des crises de colère. Les goûters 

d’anniversaire étaient une torture pour moi… » 

Temple Grandin

La pensée en images, p. 76
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle

A. Les particularités de perception sensorielle chez les porteurs de TSA



B. Les comportements autistiques liés à la perception sensorielle 

• Les comportements autistiques sont des réponses à l’hyper ou l’hypo sensorialité 

• Ils s’adonnent à ces comportements bizarres (se balancer, tournoyer, frapper des mains, 

tapoter des doigts, regarder les choses tournoyer) pour se calmer eux-mêmes, pour se 

réguler (hyper) ou pour réveiller leur système nerveux et capter les stimulations extérieures 

(hypo) 

• Il est imprudent de stopper ces comportements sans avoir compris leur fonction

• Attention de ne pas les interpréter comme des troubles du comportement ! 

Christine Philip

Fonctionnement autistique

Canal Autisme

Mars 2014
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

B. Les comportements autistiques liés à la perception sensorielle



• S’il est sous-stimulé (hypo sensorialité) il est léthargique, somnolent, sans entrain, 

distrait, a du mal à se concentrer (son moteur tourne trop lentement) 

=> Il peut avoir besoin d’être stimulé (plus de mouvements, plus de sons, plus de 

sensations tactiles)

• Au contraire sur-stimulé (hyper sensorialité) il peut se monter hyperactif, surexcité, 

colérique, impossible à maîtriser, avec des difficultés de concentration (son moteur 

tourne trop vite)

=> Il faut réduire les stimuli sensoriels : moins de mouvements, moins de sons…

Christine Philip

Fonctionnement autistique

Canal Autisme Mars 2014
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

B. Les comportements autistiques liés à la perception sensorielle



Site comprendre l’autisme
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

B. Les comportements autistiques liés à la perception sensorielle



Et si l’autisme était avant tout un problème de sensation et de perception avant 

d’être un problème de communication avec les autres ? 

Christine Philip

Fonctionnement autistique

Canal Autisme Mars 2014
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

B. Les comportements autistiques liés à la perception sensorielle



C. Identifier les particularités sensorielles

• Demander avec l’enseignant aux familles (certains thérapeutes réalisent un profil 

sensoriel avec des préconisations d’adaptation)

- Observer l’élève
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

C. Identifier les particularités sensorielles



Site participate autisme
Quelques exemples 
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

C. Identifier les particularités sensorielles



D.  Adapter l’environnement 

• Pour un enfant hyposensible, autoriser les manipulations, mettre un fond musical, l’inciter 

à bouger (aller nettoyer le tableau) 

Aménager l’espace de travail

• Réfléchir à l’installation de l’élève en fonction de la sensibilité aux mouvements et aux 

bruits.

•Hyposensible: priviliégier le fond de la classe, éventuellement à côté d’un camarade.

•Hypersensible: privilégier les premiers rangs voire isoler l’espace de travail (le plus 

fréquent), seul.

•La chaleur dégagée par le chauffage peut-être source de distraction , ainsi que 

le proximité d’une porte (auditif, visuel), d’une fenêtre (visuel). 
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

D.  Adapter l’environnement 



• Adapter sa posture

• Minimiser ses interventions orales (voir le chapitre « Adapter son langage aux besoins ») pour 

limiter les sollicitations auditives

• Garder un visage neutre pour communiquer (un seul canal de communication: l’oral ou le 

support visuel) et éviter les gestes parasites.

• Ne toucher l’élève que pour attirer son attention ou le rassurer et communiquer ensuite (un 

seul canal de communication)

• Privilégier un positionnement à côté (voire derrière) pour limiter les sollicitations visuelles.
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

D.  Adapter l’environnement 



La gestion des activités

Certaines activités peuvent être coûteuses, notamment les activités de groupe (relationnel, bruit, 

mouvement, contacts…).

Identifier lesquelles et proposer un temps de pause avec des ressources apaisantes (écoute musicale, 

dessin, possibilité de faire ses stéréotypies…) dans un temps déterminé (chronomètre, sablier, horloge..).

Les temps informels (récréation, cantine…) restent des moments de fortes sollicitations 

relationnelles et sensorielles (mouvement, bruit…) avec beaucoup d’imprévu. 

L’équipe pédagogique peut-être amenée à 

- réduire le temps de récréation

- proposer un temps calme dans un lieu apprécié (bibliothèque, classe…). 
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

D.  Adapter l’environnement 



L’utilisation de matériel spécifique (sur recommandation des soignants)

- Pour l’hypersensibilité auditive: casque anti-bruit, bouchons d’oreilles, voire fond musical comme 

« tapis sonore »

- Pour l’hypersensibilité visuelle:  lunettes teintées, visière voire support de couleur sur la table de 

travail (limite la réverbération, soutien l’attention…)

- Pour l’hyposensibilité vestibulaire et proprioceptive: utilisation d’un ballon pour se balancer, d’un 

trampoline pour sauter (permet de réactiver l’attention)
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2.2. Caractère restreint et répétitif des comportements, des intérêts

2.2.4. La perception sensorielle 

D.  Adapter l’environnement 



3. LES COMPORTEMENTS DEFIS

3.1. TYPOLOGIE ET FONCTIONS DES COMPORTEMENTS DEFIS

Comportements problèmes, personnes violentes, comportements agressifs, colères, troubles de la
conduite, comportements dysfonctionnels, comportements défis… ces termes regroupent la même
réalité : des comportements qui déstabilisent à des degrés divers la personne qui en est victime et ses
proches (aidants familiaux et/ou professionnels).
Dans cette présentation, nous emploierons le terme « comportements défis » plutôt que les autres

termes évoqués..

Mais que comprend précisément cette catégorie de comportements ? Pourquoi se manifestent-ils ?

Existe-t-il des solutions possibles pour essayer de les diminuer ?

Site comprendre l’autisme
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Le comportement de l’enfant a des 

conséquences positives pour lui 

Pour l’adulte, répondre à la demande 

permet d’éteindre le comportement 

génant.

Site participate

L’adulte et l’enfant sont gagnants 

dans l’immédiat, mais cette attitude 

renforce le comportement à l’avenir
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3.2. REAGIR AU COMPORTEMENT DEFI

Site comprendre l’autisme
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• Quels sont les éléments contextuels sur lesquels agir à l’école

• Adapter l’environnement aux particularités sensorielles (Page 38, 39, 41)

• Instaurer un cadre relationnel contenant (AESH comme repère social), médiatiser les relations 

entre pairs, aménager les temps informels (Page 40)

• Avoir connaissance des évènements contextuels de la part de la famille (notamment 

physiologique) permet d’identifier une fragilité particulière sur certaines périodes (qualité 

du sommeil, troubles alimentaires, douleurs dentaires…).
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3.2.1. LA PHASE D’ACTIVATION ET D’AGITATION

• L’observation permet d’identifier les signes d’agitation indicateurs de mal-être:

• Balancements

• Jargonnements

• Flapping

• Questions incessantes 

• Demande d’attention

• Perte d’attention…

• L’observation et les informations prises auprès de la famille permettent aussi de tenter 

d’identifier ce qui a activé l’agitation: 

• Evènement contextuel environnemental, social, physiologique

• Antécédent immédiat
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• Trois réponses à un comportement défi:

• Extinction: ne pas accéder à ce que la personne cherche à obtenir par son comportement défi

• Renforcement non contingent: il s’agit de donner à la personne un accès illimité ou

temporellement définit aux conséquences ou renforçateur qu’elle obtient par son comportement

défi. Par exemple si une personne hurle/crie/pleure jusqu’à obtenir un jouet particulier, pourquoi ne

pas lui permettre d’obtenir ce jouet à tout moment ? Ou sur des plages horaires définies, mais en

fréquences suffisantes pour que cela comble son besoin ?

• La redirection : lorsque les comportements défis sont nombreux et fréquents il est parfois

nécessaire de rediriger la personne vers une situation ou une interaction pour laquelle il y aura une

issue positive.

Site comprendre l’autisme
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LES AXES D’ACTION DANS LA PHASE D’ACTIVATION ET D’AGITATION 

• Agir sur l’environnement

• Abaisser les stimulations: fermer les rideaux, proposer une activité plus silencieuse au groupe (faire 

la statut, travail sur table…), éteindre les néons…

• Agir sur les évènements immédiats

• Si le comportement suit une demande verbale: s’assurer que la demande est comprise 

(simplification, utilisation de support visuel, montrer: cf le chapitre Comment se faire comprendre), 

agir sur l’activité demandée

• Agir sur l’activité

• Diminuer le niveau de difficulté de la tâche demandée

• Recentrer la personne sur une autre activité (souffler, compter, marcher sur une ligne, écouter de la 

musique…) avant de reprendre l’activité demandée

• Lui donner un objet rassurant pour faire l’activité demandée

53



3.2.2 LA PHASE D’ACCELERATION

• Apaiser l’élève: main sur l’épaule, proposer d’appuyer son dos sur l’adulte

• Proposer à l’élève d’aller dans son lieu de répit

• Dans la classe si il existe

• En dehors de la classe si nécessaire (ce lieu doit être identifié par l’école au préalable pour 

que l’adulte ne soit pas seul avec l’élève)
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3.2.3. LE POINT CULMINANT

• Lorsque le comportement défi est à son point culminant, la personne n’est plus 

accessibles.

• Les priorités absolus dans l’ordre sont:

• Assurer la sécurité de l’élève

• Assurer la sécurité des autres élèves

• Assurer la sécurité des adultes

• Les dispositions à prendre dans ces situations doivent être anticipées et connues par 

toute la communauté éducative 
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3.2.4. LA PHASE DE DECELERATION

• Ramener l’élève dans le groupe/sur la tâche

• Valoriser le retour, renforcer positivement
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3.2.5. ANALYSE DU COMPORTEMENT ET REAJUSTEMENTS

• Analyser et noter si possible les facteurs déclenchants pour les éviter ou les anticiper

• Tenir un carnet de suivi pour mesurer l’évolution (Repérer la fréquence, des éléments 

objectifs d’intensité, les antécédents, les actions menées…)

• Identifier les actions permettant le retour au calme 
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A VOUS !


